
L’homme, un animal de parole 

Conférence de Fabrice HADJADJ, le mardi 1er octobre 2020 à Mulhouse. 

L’Homme est animal, certes, mais un animal de parole. La question est de savoir comment son animalité 

oriente cette parole ! C’est ainsi que Fabrice Hadjadj, directeur de l’institut Philanthropos, philosophe et 

essayiste, a initié mardi 1er octobre le nouveau cycle de conférences du centre Porte Haute. Question de 

taille, mais la réponse était à la hauteur. Tissant des liens entre des auteurs et des références aussi divers 

qu’Aristote, Valère Novarina en passant par les Chatbot, Grégoire de Nysse et André Leroy-Gourmet, Fabrice 

Hadjadj a développé son propos en alternant dans un style qu’on lui connaît, réflexion de fond et 

observations du quotidien. 

  

On a ainsi pu comprendre dans quelle mesure, l’Homme parle par les pieds…oui ! Les pieds ! En effet, à la 

suite de travaux de paléoanthropologie, on saisit bien que c’est l’évolution de l’Homme vers la station 

debout qui a permis de libérer les mains et la bouche, de modifier les structures du  larynx et de 

s’acheminer doucement mais sûrement vers les possibilités d’émergence d’un langage. Saisissant le sujet à 

pleines mains, le philosophe nous brode ensuite une comparaison entre la main et la parole. N’est-il pas 

étonnant que le seul animal à parler soit également celui dont la main et le toucher sont les plus développés 

et les plus fins ? 

  

Cette finesse dont l’Homme est capable n’est pas un bien à garder pour soi. La parole est un trésor, un 

trésor qui se partage. Là encore un lien entre notre main capable de recevoir et de donner et notre parole 

qui se donne et qui peut se recevoir… Au-delà de ces considérations, c’est l’altérité qui est en jeu car la 

parole est aussi un pont entre les êtres. 

  

En dernier lieu c’est la parole intime qui est évoquée, celle du langage des corps qui s’unissent pour s’ouvrir 

à la vie et de deux paroles qui se donnent en naît une troisième, expression commune des deux qui sont 

son auteur et pourtant parole à part entière. Nous recevons la parole dès notre conception et toute notre 

croissance se fait par la parole qui nous est « adressée ».  Le petit d’Homme à qui l’on s’adresse…se 

redresse. Et l’on retombe sur ses pattes : en se redressant et en apprenant à marcher, il refait dans les 1ères 

années de sa vie le chemin multi-séculaire de l’évolution pour devenir… un homme de parole. 
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